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Le titre de cet album, Crystal Palace, évoque le refuge vitré que 
Victor Hugo avait installé au sommet de sa maison de Guerne-
sey. L’Orchestre Victor Hugo, basé à Besançon, porte le nom de 
l’illustre écrivain né dans cette ville, qui avait dû quitter la France 
après le coup d’état de Louis Napoléon Bonaparte, en 1851. 
L’opposition farouche d’Hugo à celui qui allait devenir Napoléon 
III l’avait obligé à l’exil. Laurent Lefrançois propose ici quatre de 
ses œuvres par l’Orchestre Victor Hugo dirigé par Jean-François 
Verdier, avec le concours de trois prestigieux solistes : Magali 

Mosnier, flûtiste, Paul Meyer et Pierre Génisson, clarinettistes.

“La chambre de verre qu’Hugo avait fait bâtir en haut de sa mai-
son, Hauteville House, lui permettait de voir l’océan de tous 
côtés. L’œuvre de Laurent Lefrançois évoque souvent pour moi 
la mer en mouvement avec sa souplesse, ses remous, ses reflets, 
ses murmures ou ses grondements. Son écriture est subtile, son 
orchestration met en valeur les couleurs et le caractère des in-
struments de manière immédiatement perceptible.”

24 mars
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L’ensemble comtois sort un nouveau disque le 3 juin. Ce 
« Crystal Palace », enregistré par Radio France pour le label 
Indésens, s’inspire de l’exil à Guernesey de l’auteur des « 
Misérables » et de son amour de la mer. Le compositeur 
Laurent Lefrançois signe quatre compositions originales.

Le chef Jean-François Verdier lors du concert du Nouvel an 
à l’Axone. Prochain rendez-vous avec l’orchestre : le 26 juin 
à Audincourt.

Victor Hugo, exilé du Second Empire puis exilé volon-
taire ensuite, entre 1856 et 1870, avait une maison sur 
l’île anglo-normande de Guernesey, Hauteville House. 
Au sommet de cette sorte de manoir, l’auteur de « No-
tre-Dame-de-Paris » avait fait construire un bureau de 
travail, quasiment entièrement vitré. Une chambre qui 
lui permettait de voir l’océan de tous côtés. Ce « Crystal  
Palace » a inspiré Laurent Lefrançois.

La mer qu’on voit danser…

Le compositeur, né à Caen en 1974, va ainsi sortir, le 3 juin, 
c’est-à-dire vendredi prochain, un album éponyme. Il s’agit, 
explique l’artiste, d’« un titre qui sonne pour ce disque de 
trois pièces concertantes pour trois magnifiques représent-
ants de l’école française des vents ». Ces derniers, prestig-
ieux, sont les clarinettistes Paul Meyer et Pierre Génisson et 
la flûtiste Magali Mosnier. La direction surtout est assurée 
par Jean-François Verdier, le chef de l’orchestre Victor-Hu-
go Franche-Comté.

Enregistré par Radio France pour le label Indésens, l’opus 
regroupe quatre compositions de Laurent Lefrançois, où 
tout le talent des solistes et de l’orchestre peut se déployer : 

un concerto pour clarinette et orchestre, une siguirya pour 
flûte et orchestre à cordes, le nouveau Balnéaire pour or-
chestre et le concertino pour petite clarinette en mi-bémol 
et orchestre à cordes.

« L’œuvre de Laurent Lefrançois évoque souvent pour moi 
la mer en mouvement avec sa souplesse, ses remous, ses 
reflets, ses murmures ou ses grondements », note le vio-
loncelliste, chef d’orchestre et animateur radio, Frédéric 
Lodéon, admirateur. À noter que d’ores et déjà, le disque fait 
partie du « Choix de France Musique ». Il pourrait, comme 
les précédents albums de l’orchestre Victor-Hugo remport-
er ensuite de nombreux prix, outre son souhaitable succès 
public.

La suite avec MC Solaar

Depuis 2015, la formation a enregistré pas moins de neuf 
albums - dont des contes pour enfants -. Ils ont reçu 
de nombreuses distinctions. Le dernier en date «  Clair- 
obscur  », enregistré avec Sandrine Piau, a notamment 
décroché le Gramophone Editor‘s Choice, le Choc de Clas-
sica, les 5 Diapason, la Clef ResMusica, le Joker Absolu de 
Crescendo Magazine, le Choix Musical de MUSIQ3 et a 
également été le « Choix de France Musique ».

Quant à l’orchestre, le public va pouvoir le retrouver  
bientôt de visu et en live - du moins pour sa partie cordes - 
dans le Pays de Montbéliard : le 26 juin, il monte sur scène 
aux côtés du rappeur MC Solaar et de son big band pour 
un concert unique et inédit lors du festival Rencontres et 
Racines.

27 mai

Un nouvel album pour l’orchestre Victor-Hugo : il s’invite dans la maison de verre de l’écrivain
Sophie Dougnac

L’œuvre de Laurent Lefrançois semble souvent traiter des 
mouvements de la mer. Tant par le titre que par l’image 
musicale, Le Nouveau Balnéaire s’y rattache déjà, dans le 
prolongement des regards de Monet et Proust sur la Nor-
mandie en général et le Havre en particulier. Le titre du CD 
fait également référence à cet environnement lorsqu’il re-
prend la verrière que Victor Hugo avait fait construire sur sa 
maison de Guernesey pendant son exil et d’où il pouvait voir 
tout autour jusqu’à la mer.

Les œuvres offrent un langage tonal développé avec sensi-
bilité qui est aussi à l’aise avec l’humour qu’avec un jeu vir-
tuose. Outre Le nouveau Balnéaire, on trouve ici trois pièces 
pour vents seuls, à savoir le court Siguirya pour flûte et un 
Concerto et Concertino pour deux types de clarinettes. La 
petite clarinette en mi bémol est placée dans une gamme 
plus élevée et sonne ainsi plus brillamment et plus pénétrant 
que ce à quoi on est habitué avec le son normal de la clar-
inette, comme un piccolo des clarinettes, pour ainsi dire.

Les compositions offrent à l’orchestre, qui n’est pas trop 
grand, ainsi qu’aux solistes, des tâches attrayantes sur le 
plan technique et musical, qui se concrétisent dans un cad-
re d’influence moderne. L’orchestre développe une couleur 
d’ensemble finement nuancée dans Le nouveau Balnéaire, 
dans lequel on peut imaginer le paysage côtier de la Nor-
mandie ainsi que l’agitation inévitablement associée d’un 
port comme Le Havre. En outre, l’Orchestre Victor Hugo 
Franche-Comté accompagne les solistes avec un jeu atten-
tif et minutieux qui les emporte.

Dans Siguiyra, la flûtiste Magali Mosnier est capable non 
seulement de jouer de son instrument avec un instinct sûr, 

mais dans sa façon de l’interpréter, elle contribue à insuffler 
une nouvelle vie à cette rumba oubliée, dont on ne trouve 
autrement des traces que dans le flamenco actuel. Il s’agit 
assurément d’une interprétation subtilement charmante.

Le concerto pour clarinette comporte trois mouvements 
plus un marqué comme une cadence. Il se présente donc 
comme un concerto complet. Paul Meyer donne à la clar-
inette les élans agiles, sensuels et romantiques qui sont 
associés à l’instrument depuis Mozart. Du début actif à la 
fin mystique, l’œuvre offre aux participants une richesse 
qu’ils utilisent intensivement et qui permet aussi une écoute 
variée pour les auditeurs.

Dans le Concertino, la petite clarinette de Pierre Genisson 
fait ressortir la vitalité de l’instrument par sa déambulation 
entre différents niveaux, dans lesquels on entend surtout les 
registres aigus, parfois remarquablement pointus.

The works of Laurent Lefrançois often seem to deal with the 
movements of the sea. Both from the title and the musical 
image, Le Nouveau Balnéaire already ties in here, following 
the views of Monet and Proust on Normandy in general and 
Le Havre in particular. The CD title also refers to this envi-
ronment when it takes up the glass top that Victor Hugo 
had built on his house in Guernsey during his exile and from 
which he could see all around to the sea.

The works offer a sensitively developed tonal language that 
is as comfortable with humor as it is with virtuoso playing. 
In addition to Le nouveau Balnéaire, there are three pieces 
here for solo winds, namely the short Siguirya for flute and 
a Concerto and Concertino for two types of clarinets. The 
small clarinet in E-flat is set in a higher range and thus also 

3 juin

Vue sur la mer
Remy Franck



sounds brighter and more penetrating than one is usually 
accustomed to from the normal clarinet sound, as a piccolo 
of clarinets, so to speak.

The compositions offer for the not too large orchestra as 
well as for the soloists both technically and musically ap-
pealing tasks, which come to fruition in a modern-influ-
enced setting. The orchestra develops a finely nuanced en-
semble color in Le nouveau Balnéaire, in which one might 
imagine the coastal landscape of Normandy as well as the 
inevitably associated hustle and bustle of a port like Le 
Havre. In addition, L’Orchestre Victor Hugo Franche-Comté 
acts as accompanist to the soloists with attentive and care-
fully involving interplay that carries them along.

In Siguiyra, flutist Magali Mosnier is able not only to play her 
instrument with sure instinct, but in the way she interprets 
it, she helps to breathe new life into this forgotten rumba, 

traces of which can otherwise only be found in flamenco 
today. This is for sure a with a subtly charming interpreta-
tion.

The clarinet concerto has three movements plus one 
marked as a cadenza. Thus, it presents itself as a full con-
certo. Paul Meyer gives his clarinet tone precisely the nim-
ble, sensual and romantic impulses that have been asso-
ciated with the instrument since Mozart. From the actively 
driven beginning to the mystical end, the work offers a rich 
for the participants, which they use intensively and which 
also allows for varied listening for the listeners.

In the Concertino, Pierre Genisson’s small clarinet draws 
out the instrument’s vitality with its wandering between dif-
ferent levels, in which especially the higher registers, some-
times strikingly pointed, are heard.

Il s’agit de la deuxième monographie consacrée au com-
positeur Laurent Lefrançois (1974*). Le premier était con-
sacré à des pièces de musique de chambre. Ici deux émi-
nents clarinettistes jouent un concerto et un concertino 
pour clarinette, respectivement Paul Meyer et Pierre Génis-
son. Figurent également sur ce CD une pièce pour flûte et 
orchestre et une autre pour orchestre seul.

De nombreux aspects séduisent immédiatement dans ces 
musiques : on trouve de la joie, des atmosphères prenantes, 
comme le 2e mouvement du concerto, d’éminentes qual-
ités d’orchestration, une écriture au service de l’instrument 
(Cadence du même concerto) ; en fait c’est l’évidence du 
discours musical qui frappe d’emblée ainsi qu’une impres-
sion de sérénité  qui fait que l’on se sent presque frustré 
quand le disque se termine.

Le Concertino fait plus divertimento, de part l’usage d’une 
petite clarinette et par une écriture plus rythmée que dans 
le concerto, on pense parfois au Stravinsky néoclassique 
(Danse). Une musique aussi vivante que plaisante. Inutile ici 
de rappeler l’excellence des deux solistes.

La pièce pour orchestre Le Nouveau balnéaire fait penser 
aux foisonnements d’un Koechlin en son début, avec en-
suite de très belles atmosphères. Enfin, Siguirya pour flûte 
(Magali Mosnier) : le nom fait référence, nous dit Frédéric 
Lodéon dans son texte d’accompagnement, à une forme 
ancienne de rumba. Très belle pièce aux charmes variés.

Le titre de l’album, Crystal Palace fait référence, pour ce 
compositeur normand, à l’espace vitré que Victor Hugo 
avait fait construire au sommet de sa maison de Guernesey 
(mais l’Orchestre Victor Hugo du disque, dirigé par Jean-
François Verdier, est, lui, situé en Franche-Comté).

Un très beau disque.

19 juin

Anthologie Laurent Lefrançois - Thierry Vagne

13 juillet



Le titre de cet album, Crystal Palace, évoque la toiture vitrée 
que Victor Hugo avait installée au sommet de sa maison de 
Guernesey, et qui lui permettait d’admirer le spectacle de la 
mer dans une perspective panoramique, presque à 360 degrés. 

Le compositeur français Laurent Lefrançois nous convie ainsi 
à un divertissement maritime, composé de 4 œuvres person-
nelles et animé par l’orchestre Victor Hugo, sous la conduc-
tion de Jean-François Verdier, avec la participation de trois 
prestigieux solistes : la flûtiste Magali Mosnier et les clarinet-
tistes Paul Meyer et Pierre Génisson.

Il souffle sur ce disque un vent vivifiant, celui des grands  
espaces américains et de ses compositeurs du XXe siècle. 

Ainsi, dès les premiers mesures du Concerto pour clarinette 
et orchestre, on pense à Gershwin, et sa façon d’utiliser les 
instruments à vents, ses accointances avec le jazz.

Le second mouvement « Passacaille » nous offre des cordes  
apaisées, presque un univers contemplatif cinémato-
graphique, entre ombre et lumière où la clarinette vient vire-
volter gracieusement.

Suit une superbe « Cadence », particulièrement bien servie 
par la virtuosité sans faille de Paul Meyer. Ce chorus est à la 
fois mystérieux et inquiétant, à l’instar de certaines poésies 
écrites par Victor Hugo…

Le final aurait pu selon moi laisser plus d’espace à l’orchestre, 
car le soliste reste omniprésent. Question de goût et de prise 
de son ? Peut-être tout simplement d’orchestration.

Mais l’orchestre m’a semblé un brin timide, ce qui restreint  
la force qu’aurait pu prendre ce dernier mouvement, si la  
balance orchestre / soliste avait été plus équilibrée.

L’œuvre suivante, « Siguirya pour flûte et orchestre à corde » 

dérive d’une ancienne forme de la rumba. L’esthétique 
globale est très contemporaine et la flûte de Magali Mosnier 
est changeante, tantôt volubile, parfois excessivement calme.

« Le nouveau Balnéaire pour Orchestre » se veut un hom-
mage musical à la ville du Havre, ouverture sur la mer acces-
sible à une majorité de parisiens.

Cette pièce en un seul mouvement nous fait replonger dans 
un univers cinématographique, comme si Alfred Hitchcock 
avait choisi l’estuaire de la Seine comme lieu de tournage 
d’un de ses films…

Cette fois-ci, l’orchestre Victor Hugo joue pleinement. C’est 
une très belle composition, une de celle qui vous transporte 
vraiment, qui vous plonge dans une atmosphère toute par-
ticulière, via ces petites phrases musicales répétitives, à l’in-
star des remous dans le sillage des cargos en approche du 
port de marchandises. La prise de son, très qualitative, aide 
également à nous faire oublier notre salle d’écoute, pour une 
expérience totalement immersive.

Dernière œuvre de cette programmation, le « Concertino 
pour petite clarinette en mi bémol et orchestre à cordes », 
apporte une touche de modernité. La clarinette de Pierre 
Génisson nous envoûte, la prise de son est parfaite, et la bal-
ance soliste / orchestre ne souffre ici d’aucune critique.

Et pourtant, quelles envolées dans les aigus : sans doute la 
partie la plus exigeante pour le soliste !

C’est au final une mer assez agitée, on se trouve loin de la 
tranquillité méditerranéenne. Une mer violente, changeante 
et captivante à la fois.

C’est sans nul doute la sensation globale qui ressort de 
l’écoute de ces œuvres originales. Un joli moment musical, 
méditatif et vivifiant.

Regroupant quatre œuvres de Laurent Lefrançois, Crystal 
Palace propose une immersion dans le style dépaysant du  
jeune compositeur français.

Ce siècle avait 61 ans et déjà Crystal Palace perçait dans 
Hauteville House, la maison de Guernesey où Hugo avait 
trouvé refuge en 1856 dans la foulée du coup d’état de Na-
poléon III. Il s’agissait, sous le toit du troisième étage, d’une 
verrière appelée Chambre de verre, Belvédère, ou encore 
Look out. De ce nid d’aigle le grand auteur français pouvait 
bénéficier d’une vue imprenable sur la ville de Saint-Pierre-
Port, sur l’immensité marine, et au-delà sur la France qu’il 
avait dû fuir. Avec ses étés étouffants et ses hivers glacials, 
cette aïeule de la « passoire thermique » ne contraria en rien 
la naissance de La Légende des siècles, des Misérables, de 
L’Homme qui rit et de bien d’autres chefs-d’oeuvre couchés 
par la plume de celui qui avait vu le jour à Besançon en 1802. 
C’est à Besançon aussi qu’est né en 2010, et d’abord baptisé 
Orchestre Victor Hugo Franche-Comté sous l’impulsion de 
Jean-François Verdier, l’Orchestre Victor Hugo. Et c’est au-
jourd’hui la musique de Laurent Lefrançois (de style « mer 
en mouvement », dixit Frédéric Lodéon, maestro de la créa-
tion du Transatlantique de ce dernier en 2014) qui impulsa, 
via l’intitulé de ce disque riche en atmosphères, l’idée d’une 
rencontre au sommet à Guernesey.

Laurent Lefrançois, né en 1974, prix du public du Concours In-
ternational Jeunes Compositeurs de Boulogne en 2006, puis 

Prix Claude Arrieu de la SACEM en 2016, a suivi les enseigne-
ments de Guillaume Connesson et cela s’entend. On retrouve 
chez Lefrançois la luxuriance orchestrale consonante, prisée 
par une nouvelle génération d’artistes (de Tanguy à Pépin)  
affranchis de tout diktat, à laquelle ne manque encore que la 
reconquête d’un nouvel Everest mélodique pour infiltrer du-
rablement la mémoire de l’auditeur. Dans cet espoir, les quatre  
œuvres enregistrées sur Crystal Palace restent de formida-
bles machines pour orchestre. Quasiment enchaînées, elles 
sont un bonheur pour l’oreille. Plus encore qu’au Concerto 
pour clarinette (24 mn), qu’à Siguirya pour flûte et orchestre 
à cordes (7 mn), qu’au Concertino pour petite clarinette et  
orchestre à cordes (13 mn), on succombé au charme fou de Le 
nouveau Balnéaire, une évocation de dix minutes d’un voyage  
en train vers Le Havre, en compagnie d’Honegger et de  
Dutilleux. Le Victor Hugo, dans ce poème symphonique qui 
semble avoir été composé pour lui, atteint des sommets de 
raffinement sous la baguette de Jean-François Verdier. Ver-
dier, bien que lui-même clarinettiste super-soliste à l’Opéra 
de Paris, confie les concertos à de luxueux confrères : Paul 
Meyer et Pierre Génisson trouvent là abondante matière à ex-
hiber leur sonorité respective, et aussi leur virtuosité, notam-
ment au moment des conséquentes cadences prévues par 
Lefrançois. La flûte acidulée de Magali Mosnier pimente avec 
loquacité le virevoltant Siguirya. En compagnie de tels ar-
tistes, voilà un exil à Guernesey hautement recommandable.

17 sept.

15 juillet

Crystal Palace – laurent Lefrançois
Joël Chevassus

Crystal Palace : l’Orchestre Victor Hugo s’exile à Guernesey
Jean-Luc Clairet
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